
Émile Dayral, cocorico pour le gars
du plateau

Romain Blanc

Il y a dix-neuf ans, un Bleuet poussait sur le plateau de Saint-Cernin. Nom : Dayral.

Prénom : Émile. Numéro : 10. Une histoire de famille qui commence dans le Cantal

pour se poursuivre jusqu’à Marcoussis, au sud de Paris, avec les Espoirs du XV de

France.

« J’ai attaqué le rugby à l’âge de 4 ans, à Saint-Cernin », raconte le demi d’ouverture

des Bleuets, sélectionné pour la première fois, le 4 février, pour disputer le Tournoi

des six nations U20. À la maison, le décor est vite posé. Entre deux perches.

« Mon grand-père tient le micro, c’est le speaker du club », sourit Émile Dayral. Quant

à son père, il en est l’entraîneur. Passion transmise en passes croisées.

Primaire, collège, le Cantalien fait ses classes à Saint-Cernin et grandit sur le stade du

Moulin à vent. C’est le maillot Orange et Noir qu’il préfère mouiller, avec les gars du

plateau. « Le côté Petit Poucet du club me plaît : le fait de ne pas être forcément les

plus équipés », les plus bodybuildés… « Mais de pouvoir parfois battre les plus grands,

rien qu’en s’unissant. C’est ce que je trouve beau dans ce sport. Et dans ce club. »

En U14, lorsqu’il prend sa licence au Stade Aurillacois, le rugbyman a un léger

Avec les Bleuets, le n° 10 Émile Dayral face à l’Italie. photo Isabelle
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pincement au cœur. « D’un côté, c’était dur, parce que j’étais très attaché au club de

Saint-Cernin, où j’ai encore tous mes meilleurs copains. De l’autre, c’était facile, parce

qu’à Aurillac, l’intégration s’est vite faite, notamment grâce à ma famille, qui

m’encourageait à aller là-bas. » Mais avec l’école, les mercredis après-midi en UNSS,

Émile Dayral n’hésite pas à jouer pour sa commune, afin de battre Aurillac. Les

copains d’abord.

Petit à petit, le gars du plateau grimpe les marches, une par une. D’Aurillac à Ussel, où

il passe sa seconde et intègre le Pôle espoirs. « La semaine, je m’entraînais avec les

mecs de Clermont, de Brive… et je repartais le vendredi, pour faire le match avec

Aurillac. » Puis l’ASM l’appelle. Il poursuit sa scolarité à Clermont, y décroche son bac

STMG… et rejoint l’équipe espoirs des Jaunards.

En mai 2021, Émile Dayral signe à Agen, club avec lequel il a été titularisé deux fois,

cette saison, en Pro D2. Ses racines rurales ? Le fait d’avoir débuté tout en bas de

l’échelle ? « Ça m’a démarqué, estime-t-il. Ça m’a donné une sorte de mental, un petit

truc que les autres n’ont pas. À Saint-Cernin, il y a vraiment des valeurs de solidarité,

de combat, qui m’ont forgé tout au long de mon parcours. » Contre l’Italie, pour son

premier match avec les U20 du XV de France, le Cantalien s’est payé le luxe de planter

un essai. Décidément, le Bleuet de Saint-Cernin a bien poussé.
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